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IRIN: Rachael Brady
NAD 83 TEALE ALBERS

Ü
0 2 41

Miles

Heat Perimeter
Intense Heat

! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! !

Scattered Heat
! Isolated Heat Sources

0 2 41
Miles

Cold
CA-LNU-007135
Imagery Date: 
08/04/2016 23:02
Heat Acres: 5,584

Infrared Heat Sources


